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I)  Monastères

Frattocchie [37]  Dom Thomas Georgeon, Supérieur ad nutum puis Abbé de Frattocchie depuis 2009, a présenté sa démission à l'Abbé Général  pour raison de santé. Avec le consentement de son Conseil, l'Abbé Général l'a acceptée le 10 juin, et elle est devenue effective le 27 juin 2011.
Latroun [40] Le 30 juin 2011, la communauté de Latroun (Israël) a élu comme Abbé pour un mandat à temps non déterminé Dom René Hascoët, qui y exerçait le service de Supérieur ad nutum depuis le 15 juin 2008.
Bricquebec [10]  Le 6 août 2011, Dom Gérard Meneust, Abbé de Melleray et Père Immédiat de l’Abbaye Notre Dame de Grâce à Bricquebec (France), a nommé comme Supérieur ad nutum de Bricquebec Dom Paul Houix, moine et abbé émérite de Timadeuc. Dom Paul a commencé son service le 19 août 2011.
Kunnambetta [65*] Le 6 août 2011, Mère Dominique Graulich, Abbesse de Soleilmont, a nommé comme Supérieure de la Fondation de Kunnambetta (Inde), Sœur Mary-Ann Kiriyathan Devassy. Mère Mary-Ann est née en 1966 et est professe solennelle de Soleilmont depuis 2000.
II)  Informations  

Rapport sur le chantier naval dans la baie de Sujong
Sujong, situé à Gusan-myeon, Masan-si, Geongnam, est un village d’environ 1.000 personnes (368 familles), qui vivent au bord de la baie de Sujong.  En 1994, la ville de Masan a commencé à remblayer une partie de la baie pour créer de la place afin de construire des maisons. 

Cependant, comme la compagnie qui avait entrepris le remblayage n’avait pas terminé le projet, les droits de construction ont été donnés à la compagnie STX Industries Lourdes.  À ce moment-là, la ville de Masan a signé un contrat promettant de fournir de l’aide au niveau juridique et administratif à STX pour la construction d’un chantier naval.  Sans avertir les villageois, la propriété  a changé de désignation : de résidentielle, elle est devenue industrielle ; mais même avant l’approbation de ce changement, STX avait déjà mis en œuvre une industrie de transformation qui était illégale.

 Un jour, brusquement, les villageois se mirent à entendre un grand vacarme.  Ils s’aperçurent que STX entreprenait un chantier naval illégal et découvrirent les travaux en cours.  Peu après, un représentant du village se rendant compte de la gravité de la situation, est venu au monastère.  Il nous a expliqué la situation et nous a demandé de l’aide.  C’est ainsi que les Sœurs ont compris d’où venait ce bruit assourdissant.  Mais, étant une communauté cloîtrée et sans expérience dans ce genre d’affaire, nous ne savions pas comment aider les villageois.  À ce moment-là, une équipe de la KBS se trouvait au monastère pour faire un film sur la vie monastique.  À la suggestion du chef de l’équipe, nous nous sommes mises en contact avec « l’Association Environnementale » et nous avons aussi pu filmer l’activité illégale réalisée dans le chantier.
Le « Comité de Villageois en Opposition » et « l’Association Environnementale » se sont réunis au monastère le 5 novembre 2007.  Ce fut le premier pas pour les Sœurs de Sujong sur cette voie inconnue et non choisie, de collaboration avec les villageois pour résoudre le problème du chantier naval illégal de STX dans la Baie de Sujong.
Au fur et à mesure que nous apprenions les dégâts causés par la pollution du chantier naval sur l’environnement, nous réalisions la gravité de la situation.  En outre, généralement la plupart des chantiers navals se trouvent près de l’océan, loin des lieux habités ;  mais dans notre cas, le village est entouré de montagnes comme un gros chaudron, et il est clair qu’un chantier naval causerait encore plus de dégâts.  Même les personnes de l’extérieur trouvent que l’idée d’établir un chantier naval dans un village est insensée.  Etant donné qu’un chantier naval dans le village de la baie de Sujong aura un impact direct sur la santé des villageois à cause des dégâts généraux sur l’environnement (eau, terre, et atmosphère), Sujong deviendra un village de la mort, une situation sans issue qui obligera les villageois et les Sœurs à partir.  Ce n’est pas simplement la question de l’environnement qui est en cause ; il s’agit aussi de la question de la subsistance des villageois et des Sœurs.  En outre, étant donné que dans la société coréenne les gens ordinaires sont complètement éclipsés par les intérêts financiers du pouvoir industriel, les villageois ont demandé aux Sœurs de se joindre à eux pour résoudre ce problème.  Mais comme nous sommes une communauté cloîtrée menant une vie cachée, comment faire pour nous joindre à eux ? Que pouvions-nous faire pour contribuer à leur effort ?  Cette question, considérée à la lumière de l’Évangile et de la stabilité religieuse, nous ne pouvions pas l’éviter.
Nous avons fait part de notre situation à l’Ordre ; et par des dialogues communautaires nous sommes arrivées au consensus suivant : affronter ce problème avec les villageois en sortant et en participant à leurs activités.   Nous avons fait part aux médias que nous avions déposé une demande d’annulation de la permission de production industrielle.  Après avoir consulté des experts, nous avons parlé de l’impact négatif que le chantier aurait sur l’environnement. Nous avons protesté auprès des bureaux gouvernementaux et nous avons commencé à participer activement aux manifestations contre le chantier naval.  Mais lutter contre le gouvernement et l’industrie semblait être une cause désespérée.  Tout le monde, même ceux qui faisaient tout leur possible pour nous aider, croyaient que notre cause était déjà perdue.  Or, c’est justement parce que la situation paraissait sans issue que nous n’avons pas pu rester là, à regarder sans rien faire.  Quant aux pauvres villageois, qu’ils luttent ou non, ils allaient devenir des réfugiés.  Aussi, puisque nous, les Sœurs, avions décidé de cheminer avec eux, nous avons choisi de ne pas partir tant qu’ils persévéreraient.
Avec le soutien spirituel et financier de « l’Association des Supérieures Religieuses », de prêtres impliqués dans l’action sociale, d’une association luttant pour l’environnement, d’organisations sociales de citoyens, de professionnels de l’environnement et de nombreuses congrégations religieuses, nous avons fait tout notre possible avec le « Comité de Villageois en Opposition » pour empêcher la construction du chantier naval.  Nous avons participé à de nombreuses manifestations ; nous avons fait des interventions dans des forums ; nous avons rencontré des représentants du gouvernement ; nous avons demandé un audit et nous avons entamé un procès juridique.  C’est ainsi qu’à la liste des conditions que STX devait remplir avant d’obtenir la permission d’établir une zone industrielle a été ajouté l’article 26 : « Les 368 propriétaires de maisons qui seront obligés de déménager recevront une compensation, et le monastère sera transféré ».  Cette condition était sans précédent.  Cependant, ni les fonctionnaires de la municipalité ni STX n’ont accordé beaucoup d’importance à ce point car, au même moment, le projet d’une nouvelle route nationale n° 5 traversant le village ainsi qu’une autre zone industrielle étaient prévus.  Cela signifiait que tout le village de Sujong faisait désormais partie d’un projet de développement.  Cela a eu pour effet de diviser les villageois et d’envenimer le débat.  Malgré tous nos efforts, le remblayage a été terminé en 2010 et la municipalité a accordé les droits de propriété à STX ; ce qui représentait un pas en avant vers l’ouverture de la zone industrielle.
Les villageois et les Sœurs, sachant qu’il était impossible d’arrêter la construction du chantier naval, ont joué leur dernière carte.  Nous avons mis la pression sur STX pour préparer le déménagement et le dédommagement de ceux qui voulaient se transférer.  En septembre 2010, des irrégularités administratives ont été découvertes dans l’audit du problème de la baie de Sujong. Les conditions préalables qui avaient été posées ont été validées, ce qui signifiait que STX ne pouvait pas commencer l’activité industrielle et devait arrêter provisoirement tous les travaux.
En juin 2010 les trois villes de Masan, Changwon et Chinhae se sont réunies pour ne former qu’une seule ville.  La nouvelle ville de Changwon, pour trouver une solution légale au problème de la baie de Sujong qui durait depuis trois ans et demi, a mené une enquête en mars 2011 pour savoir combien d’habitants du village voulaient déménager.  Le chiffre s’élevait à 320 familles et il a été transmis à STX.  STX, qui a toujours essayé d’éviter la question des compensations, voulait que la ville de Changwon paie elle-même les compensations.  Aussi ont-ils envoyé un message très ambigu à la ville de Changwon : « Nous avons décidé que les nombreuses pétitions contre le projet de Sujong créent trop de difficultés pour l’industrie. »  Sur la base de cela, lors d’une conférence de presse le 14 mai 2011, la ville de Changwon a annoncé qu’elle avait reçu un message de STX selon lequel ils abandonnaient le projet.  À première vue, cela semblait être une victoire pour les citoyens après trois ans et demi de lutte.  Mais en même temps, il faut noter que STX n’a jamais dit explicitement qu’ils allaient abandonner le projet ; la propriété, du reste, appartient toujours à STX.  Il n’est donc pas possible de dire que nous sommes arrivés à une solution définitive.  L’utilisation future de cette propriété demeure un souci important.
Il est sûr du moins qu’il sera impossible de construire un chantier naval jusqu’en 2013 ; à cette date, il deviendra possible de changer légalement la dénomination de la zone.  Après cette date, il y aura plusieurs possibilités dont l’une est la spéculation immobilière.  Ce qui nous préoccupe le plus est le fait que STX a toujours agi d’une manière injuste, se plaçant uniquement du point de vue des avantages de l’entreprise.
En conclusion, nous voudrions exprimer notre très grande reconnaissance à tous ceux qui nous ont encouragées et soutenues, surtout dans la prière.  Nous vous demandons de continuer à prier avec nous afin que cette propriété dans la baie de Sujong ne devienne pas une cause de souffrance, mais puisse être exploitée pour le bien commun et le développement de toute la région ; nous vous demandons de prier aussi afin que les villageois divisés par ce problème parviennent à cheminer ensemble sur la voie de la réconciliation.
Que par la miséricorde de Dieu, le village de Sujong soit à la hauteur de son nom, qui signifie « Eau claire et étincelante ».

Programme pour Formateurs Monastiques 2012
Rome 18 mars - 15 juin 2012
Ce Programme en anglais existe depuis 10 ans et a eu environ 240 participants moines et moniales venant de 40 pays. Lors de ce cours, les participants rencontrent des moines et moniales du monde entier et reçoivent l’enseignement des meilleurs  professeurs monastiques de notre temps.  Enraciné dans l’enseignement de Saint Benoît et la tradition monastique, il aborde des thèmes contemporains et des aspects de la croissance humaine et spirituelle. Nous espérons que ce programme continuera à être au service des communautés.

 

Les inscriptions pour le Programme de 2012 peuvent se faire avant le début du mois d’octobre 2011. Pour plus d’information,  vous pouvez contacter le Directeur : Dom Brendan Thomas (brendan@belmontabbey.org.uk ).


Viale Africa
Sœur Marcia Trinque a terminé son service comme cuisinière à la Maison Généralice et est retournée dans son Monastère de Wrentham (USA). Elle a été remplacée par Sœur Olga Celina Orellana Tobar du Monastère de Benavente (Espagne, CCSB), qui remplira ce service jusqu’au 6 septembre 2011.
Liturgie : -Mémoire facultative du Bienheureux Jean-Paul II

A la demande de l’Abbé Général, la Congrégation pour le Culte Divin et la Discipline des Sacrements a approuvé et confirmé la célébration de la Mémoire Facultative du Bienheureux Jean-Paul II chaque année le 22 octobre, à partir de cette année 2011. Cette mémoire facultative est à insérer à cette date dans le Calendrier liturgique propre de notre Ordre et sera publiée dans les futures éditions de notre Ordo annuel. 
Cette année, le 22 octobre est un samedi et normalement la Mémoire de la Vierge Marie aurait la préséance sur la mémoire facultative du Bienheureux Jean-Paul II. Cependant la Congrégation pour le Culte Divin et la Discipline des Sacrements a fait une exception pour cette année, au cours de laquelle le Pape Jean-Paul II a été béatifié. Dans un décret signé le 2 avril et publié dans l’Osservatore Romano du 13 avril, la Congrégation a dit que durant l’année qui suit la Béatification de Jean-Paul II, c’est-à-dire jusqu’au 2 mai 2012, il sera possible de célébrer une Messe d’action de grâce (....). Dans les communautés religieuses, il revient au Supérieur Général d’établir le jour et le lieu d’une telle célébration pour toutes les communautés religieuses. Bien qu’elle soit appelée Messe d’action de grâce, les textes sont ceux de la Mémoire facultative du Bienheureux Jean-Paul II approuvés pour notre Ordre dans une lettre adressée à l’Abbé Général. Cette année il est permis de chanter le Gloria.  La mémoire facultative du Bienheureux Jean-Paul aura la préséance sur la mémoire obligatoire de la Vierge Marie du samedi seulement en cette année 2011.
L’original en latin et les traductions approuvées des textes liturgiques propres de cette Mémoire en anglais, français, allemand espagnol, italien, portugais et polonais se trouvent sur le site de l’Ordre, sous la section Ressources, Liturgie, Ordo (partie privée).
Pour faciliter la célébration cette année, Dom John Denburger de Genesee apportera des exemplaires imprimés des textes liturgiques à la RGM. Il y en aura un nombre limité et ils seront distribués par régions. Des exemplaires supplémentaires pourront être faits sur place.
- Praenotanda, ou Normes Générales pour la Liturgie Cistercienne
Dans l’Ordo annuel en latin, les pages 7-26 (De Opere Dei) étaient imprimées chaque année comme introduction. Désormais, puisque l’Ordre dispose d’une site web officiel, cette section ne sera plus imprimée dans l’édition latine de l’Ordo. Le texte original en latin et une traduction dans les trois langues officielles de l’Ordre : français, anglais, espagnol, sont publiés  sur le site sous la section : Ressources - Liturgie - Ordo.

Le secrétaire voudrait saisir l’occasion pour remercier Dom Marie-Gérard qui a donné la traduction française comme cadeau à l’Ordre, Père Chrysogonus qui a réalisé la traduction anglaise en 1988 et Dom Santiago qui nous a procuré la traduction espagnole. L’Ordre a une dette de reconnaissance envers eux.
P. Justin Sheehan, Genesee, Secrétaire Central pour la Liturgie
III)  Modifications sur l’Elenchus :

N.B.Les adresses de courrier électronique ou de sites internet sont régulièrement mises à jour sur notre site http://www.ocso.org , nous ne les mentionnons donc pas ici.
Acey [28]  
 Tél  :  [33] (3) 84.81.04.93 (abbé)
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